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HYDRAIRES ET BRYOZOAIRES

DU GOLFE DE GUINÃ‰E

(RÃ©coltes de G. Cherbonnier) i .

Par Louis REDIER

Au cours de sa participation Ã  la Campagne Internationale de ChaluÂ¬
tage dans le Golfe de GuinÃ©e (Guinean Trawling Survey) en mars-avril
1964, notre collÃ¨gue Cherbonnier a rÃ©coltÃ© de nombreuses espÃ¨ces dâ€™hy-
draires et de bryozoaires. Ce matÃ©riel Ã©tait intÃ©ressant Ã  examiner Ã  pluÂ¬
sieurs titres. La faune marine de cet endroit est moins connue que celle
dâ€™autres rÃ©gions ; son affinitÃ© avec celle du Golfe du Mexique mÃ©rite
que lâ€™on se penche sur ce problÃ¨me ; la dÃ©couverte dâ€™espÃ¨ces, nouvelles
pour cette rÃ©gion, devait Ãªtre signalÃ©e ; enfin et surtout, la proche parentÃ©
de certaines espÃ¨ces Ã©tait troublante et lâ€™on pouvait se demander sâ€™il ne
fallait pas les rÃ©unir.

Au cours de ces Ã©tudes, il a fallu, une fois sur deux, faire des prÃ©paÂ¬
rations microscopiques. Afin de ne pas alourdir le texte, il semble inutile
de rappeler les techniques employÃ©es. Le lecteur voudra bien se reporter
pour cela aux publications suivantes dans lesquelles elles ont Ã©tÃ© dÃ©crites :
Redier, 1962 a-1962 6-1964, Ã  ceci prÃ¨s que le milieu employÃ© Ã©tait le
Â« Gurrâ€™s Water Mounting Medium Â» au lieu du Baume du Canada tradiÂ¬
tionnel. Ceci avait lâ€™avantage de supprimer les dÃ©shydratants et les
hydrocarbures.

Au dÃ©but de chaque description dâ€™hydraire ou de bryozoaire, au paraÂ¬
graphe Â« Synonymie Â», nous nâ€™avons fait figurer que trois auteurs :

1Â° celui qui en a fait la premiÃ¨re description ;
2Â° Bedot, 1925 (Hydraires) ou Jelly, 1889 (Bryozoaires) qui donnent

la totalitÃ© des auteurs, synonymes, citations, etc. concernant lâ€™espÃ¨ce
Ã©tudiÃ©e, Ã  leur Ã©poque ;

3Â° celui qui en parle le dernier.

Quelques auteurs ayant fait des descriptions particuliÃ¨res intÃ©ressantes
sont citÃ©s Ã  titre exceptionnel.

1. Contribution G.T.S.
24
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Classement des rÃ©coltes par station.
H : Hydraires. â– â€” B : Bryozoaires.

Dragages.

NÂ° 1, 19-3-1964, 4Â°58'30" N, 2Â°41'30" 0, 20 m, fonds trÃ¨s durs recouverts
dâ€™une pellicule de vase : H : Sertularella formosa ; B : Schizoporella
ansata.

NÂ° 2, 19-3-1964, 4Â°57' N, 2Â°42' O, 40 m, fonds trÃ¨s vaseux : B : Tur-
bicellepora coronopus.

NÂ° 3, 20-3-1964, 4Â°57' N, 2Â°42' O, 103 m, fonds de sable, vase grise,
coquilles mortes : B : Cleidochasma oranense.

NÂ° 4, 21-3-1964, 5Â°07' N, 3Â°22' O, 20 m, fonds rocheux avec une trÃ¨s
lÃ©gÃ¨re couche de vase grise : H : Aglaophenia pluma var. parvula,
Nemertesia antennina. â€” B : Porella remotorostrata, Sertella beaniana,
S. couchii.

NÂ° 6, 22-3-1964, 5Â°01'30" N, 3Â°23'30" O, 70 m, vase, sable, coquilles
mortes, nombreuses gorgones : H : Cladocarpus ventricosus, Euden-
drium rameum, Laornedea gracilis, Sertularella formosa. â€¢â€” B : Cellaria
johnsoni, Cleidochasma oranense, Iiippopodria picardi, Metrarabdotos
unguiculatum, Scrupocellaria bertholetti, S. reptans, Sertella couchii.

NÂ° 7, 22-3-1964, en face dâ€™Abidjan, 100-250 m, fonds trÃ¨s vaseux, avec
gros blocs, graviers, un peu de sable, nombreuses coquilles mortes. â€”
B : Acanthodesia arborescens, Bugula calathus, Hornera lichenoides.

NÂ° 10, 1-4-1964, 5Â°04' N, 5Â°18' O, 30 m, fonds trÃ¨s vaseux avec sable
grossier et dÃ©bris de coquilles : H : Halecium halecinum. â€” B : AcanthoÂ¬
desia arborescens, Cellaria johnsoni, Cupuladria canariensis, Hippopo-
ridra senegambiensis, Porella remotorostrata, Schizomavella auriculata.

NÂ° 14, 4-4-1964, 4Â°52'30" N, 5Â°57'30" O, 40 m, fonds durs Ã  algues
calcaires : H : Lafoea dumosa. â€” B : Celleporaria aperta, Ilippoporidra
senegambiensis.

NÂ° 15, 4-4-1964, 4Â°50' N, 5Â°57' O, 70 m, fonds durs Ã  algues calcaires :
B : Schizomavella auriculata.

NÂ° 18, 6-4-1964, 4Â°35' N, 6Â°29' O, 200 m, fonds trÃ¨s durs : Il : Antennella
siliquosa, Diphasia digitalis, Laornedea gracilis, Sertularella formosa. â€”
B : Turbicellepora coronopus.

NÂ° 20, 7-4-1964, 4Â°30" N, 7Â°09' O, 35 m, fonds durs recouverts dâ€™une
lÃ©gÃ¨re couche de vase grise. â€” B : Acanthodesia arborescens.

NÂ° 22, 8-4-1964, 4Â°16'5" N, 7Â°30' O, 40 m, fonds Ã  corail rouge, gorgones,
coquilles brisÃ©es et gros blocs pourris : H : Dynamena mayeri, Idiellana
pristis, Nemertesia ramosa var. plumularioides, Sertularella formosa,
S. gayi. â€” B : Chaperia hispida, un Cyclostome indÃ©terminable.



â€” 369 â€”

NÂ° 23, 9-4-1964, le Â« trou sans fond Â» en face dâ€™Abidjan, 100 Ã  450 m,
fonds de vase gris-noir, gluante, avec gros blocs : H : Diphasia atte-
nuata. â€” B : Cupuladria owenii, C. multispinata, Crisia eburnea.

Dragage devant Abidjan : H : Antennella siliquosa. â€” B : Cigclisula
turrita.

Chalutages.

St. 18/8 1 , 400/500 m : H : Sertularella formosa. â€” B : Cellepora hastigera.
St. 20/5, 7-4-1964, 4Â°22' N, 7Â°05'30" O, 70 m. â€” H : Sertularella formosa ;

B : Turbicellepora coronopus.
St. 21/3, 5-4-1964, 4Â°42'30" N, 6Â°34'30" O, 40 m : H : Halecium sessile.

â€” B : Lichenopora sp.
St. 23/1, 1-4-1964, 5Â°06' N, 5Â°18'30" O, 20 m : B : Porella remotorostrata,

Scrupocellaria reptans.
St. 26/5, 22-3-1964, 5Â°01'30" N, 3Â°23'30" O, 70 m : H : Antennella siliÂ¬

quosa, Lafoea gracilis, Sertularella formosa. â€” B : Farella sp.
St. 26/6, 22-3-1964, 5Â°00' N, 3Â°23'30" O, 100 m : H : Aglaophenia myrio-

phyllum, Antennella siliquosa, Sertularia ligulata, Sertularella formosa.
â€” B : Turbicellepora coronopus.

St. 27/5, 19-3-1964, 4Â°49' N, 4Â°45' O, 70 m : B : Cupuladria doma, Dis-
coporella umbellata, Steganoporella magnilabris.

St. 28/5, 18-3-1964, 4Â°36' N, 2Â°07'30" O, 70 m : H : Sertularella formosa,
â€” B : Triporula stellata.

St. 28/6, 18-3-1964, 4Â°28' N, 2Â°07'30" O, 100 m : II : Sertularella formosa.

RÃ©colte Ã  marÃ©e basse.

Rochers devant Abidjan : H : Antennella siliquosa, Diphasia digitcdis,
Sertularia ligulata. â€” B : Vittaticella uberrima.

RÃ©partition bathymÃ©trique.

20 m. â€” H : Aglaophenia pluma var. parvula, Sertularella formosa,
B : Porella remotorostrata, Schizoporella ansata, Scrupocellaria reptans

Sertella beaniana, Sertella couchii , Steganoporella magnilabris, Turbicelle-
para coronopus.

30 m. â€” H : Halecium halecinum.
B : Acanthodesia arborescens, Cellaria johnsoni, Cupuladria canarien-

sis, Hippoporidra senegambiensis, Porella remotorostrata.

1. Ces numÃ©ros de stations sont ceux du Guineau Trawling Survey II.
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40 m. â€” H : Dynamena mayeri, Ilalecium sessile, Idiellana prisds,
Lafoea dumosa, Nemertesia ramosa var. plumularioides, Sertularella for-
mosa, Sertularella gayi.

B : Acanthodesia arborescens, Cellepora aperta, Chaperia hispida, Hip-
poporidra senegambiensis, Lichenopora sp., un cyclostome indÃ©terminable.

50 m. â€” H : Cladocarpus ventricosus, Diphasia digitalis, Halecium
halecinum, Sertularia ligulata.

B : Vittaticella uberrima.

70 m. â€” H : Antennalla siliquosa, Cladocarpus ventricosus, Euden-
drium rameum, Laomedea gracilis, Sertularella formosa.

B : Cellaria johnsoni, Cleidochasma oranense, Iiippoporidra picardi,
Metrarabdotos unguiculatum, Schizomavella auriculata, Scrupocellaria ber-
toletti, S. reptans, Serlella couchii, Triporula stellata.

80 m. â€” H : Antennelle siliquosa, Laomedea gracilis.
100 m. â€” H : Aglaophenia myriophyllum, Diphasia attenuata, NemerÂ¬

tesia antennina, Sertularella formosa, Sertularia ligulata.
B : Acanthodesia arborescens, Cleidochasma oranense, Crisia eburnea,

Cupuladria doma, C. multispinata, C. owenii, Discoporella umbellata.
150 m. â€” H : Antennella siliquosa.
200 m. â€” H : Antennella siliquosa, Diphasia digitalis, Laomedea graÂ¬

cilis.
B : Bugula calathus, Hornera lichenoides.
400 m. â€” H : Sertularella formosa.

HYDRAIRES

Il a Ã©tÃ© rÃ©coltÃ© 18 hydraires dont 4 sont signalÃ©s pour la premiÃ¨re fois
Ã  cette latitude et un pour la deuxiÃ¨me fois.

Voici la description de ces hydraires, classÃ©s par ordre zoologique.

GYMNOBLASTIQUES
Eudendriidae Hincks, 1868.
Eudendrium Ehrenberg, 1834.

Eudendrium rameum (Pallas, 1766).

Synonymie. â€” Tubularia ramea. Pallas, 1766, p. 83. Eudendrium
rameum Bedot, 1925, p. 187. Id., Leloup, 1952, p. 126, fig. 62, p. 125.

Origine. â– â€” Dragage nÂ° 6, le 23-3-64, 5Â°01' N, 38Â°23'33" O, 70 m,
vase, sable, coquilles mortes, gorgones : trois colonies de 12 Ã  15 cm,
jeunes mais contractÃ©es, difficilement reconnaissables.
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Description. â– â€”- Ce vieil hydraire a Ã©tÃ© plusieurs fois dÃ©crit. On peut
consulter la description de Hincks, 1868, p. 80 oÃ¹ il en donne une reproÂ¬
duction grandeur naturelle en page de garde ; celle dâ€™ALLMAN, 1871,
p. 334 (pas de dessin) ; enfin celle de Leloup, 1925, p. 125 avec un desÂ¬
sin p. 125, fig. 62 A-C.

Distribution gÃ©ographique. â€” TromsÃ´ (Sars). CÃ´tes anglaises
(Hincks, 1868). MÃ©diterranÃ©e (Pallas, 1766). Il nâ€™avait pas encore Ã©tÃ©
trouvÃ© Ã  une latitude aussi basse.

CALYPTOBLASTIQUES

Haleciidae Hincks, 1868.
Halecium Oken, 1815.

Halecium halecinum (LinnÃ©, 1758).

Synonymie. â€” Sertularia halecina LinnÃ©, 1758, p. 809. Halecium
halecinum, Bedot, 1925, p. 206. Id., Leloup, 1952, p. 140, fig. 74 A-C 3 .
Id., Vervoort, 1959, p. 225.

Origine. â€” Dragage nÂ° 10, 1-4-64, 5Â°04' N, 5Â° 11' O, 30 m, vase, sables
grossiers : un seul exemplaire de 3 cm, comportant deux hydroclades de
2 cm. La plupart des hydranthes sont plus ou moins en extension. Id.,
50 m : trois colonies de 10 mm sans gonothÃ¨ques.

Description. â€” Connu depuis 1696 (Plucknet), il a souvent Ã©tÃ© dÃ©crit
mais jamais trÃ¨s bien dessinÃ©. La meilleure reproduction serait encore
celle de Hincks, 1868, p. 221, pl. 42, fig. a-d.

Distribution gÃ©ographique. â€” Groenland, cap Nord (Sars). LabraÂ¬
dor (Packard jun.). MÃ©diterranÃ©e (Parlas, Broch). CÃ´tes du Portugal
(Steckow). CÃ´te occidentale dâ€™Afrique (Steckow).

Halecium sessile Norman, 1867.

Synonymie. â€¢â€” Halecium sessile Norman, 1867, pp. 196, 199, 205,
206. Id., Hincks, 1868, p. 229, pl. 44, fig. 2 et 2 a. Id., Billard, 1906 b,
p. 330. Id., Bedot, 1925, p. 214. Id. RÃ©my Perrier, 1936, p. 21.

Origine. â€” St. 21/3, 5-4-64, 4Â°42'30" N, 6Â°34'30" O, 40 m, deux
colonies, lâ€™une de 45 mm aux hydroclades plus rÃ©guliers que dâ€™habitude,
lâ€™autre de 35 mm.

Description. â€” Celle de Hincks, 1868, p. 229, pl. 44, fig. 2 et 2 a
est classique. Le dessin de RÃ©my Perrier, 1936, p. 21, est la reproducÂ¬
tion dâ€™une partie de celui de Hincks.

Distribution gÃ©ographique. â€” Golfe de Gascogne, Ile MadÃ¨re (BilÂ¬
lard). Il nâ€™avait pas encore Ã©tÃ© signalÃ© Ã  une latitude aussi basse.
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Lafoeidae Nutting, 1901.
Lafoea Lamouroux, 1821.

Lafoea dumosa (Fleming, 1820).

Synonymie. â€” Sertularia dumosa. Fleming, 1820, p. 83. Lafoea dumosa.
Bedot, 1925, p. 259. Id., Hincks, 1868, p. 200, pl. 41, fig. 1. Id., RÃ©my
Perrier, 1936, p. 22, fig. L D.

Origine. â€” Dragage nÂ° 14, 4-4-64, 4Â° 52'30" N, 5Â°57'30" O, 40 m,
sur fonds durs Ã  algues calcaires : un petit Ã©chantillon de 9 mm de long
dont les pÃ©doncules sont Ã  peine visibles.

Description. â€” Celle de Hincks, 1868, p. 200, pl. 41, fig. 1 est encore
la meilleure. Hydraire classique.

Distribution gÃ©ographique. â€” Mers froides telles que : CÃ´tes de
NorvÃ¨ge (Sars). Cap Nord (Sars). Labrador (Packard jun.). Nouvelle-
Ecosse (Agassiz). CÃ´tes franÃ§aises de lâ€™Atlantique et de la MÃ©diterranÃ©e
(RÃ©my Perrier, 1936). Câ€™est la premiÃ¨re fois que lâ€™on rencontre cet
hydraire Ã  une latitude aussi basse.

Campanulariidae Lamarck, 1816.
Laomedea Lamouroux, 1812.

Laomedea gracilis (Sars, 1857).

Synonymie. â€” Laomedea gracilis Sars, 1857, p. 160, pl. 2, fig. 5. Id.,
Leloup, 1952, p. 155, fig. 88 A-C 2 , p. 156. Gonothyrea gracilis. Bedot,
1925, p. 195.

Origine. â€” St. 26/5, 22-3-64, 5Â»01'30" N, 3Â°23'30" O, 70 m, un petit
morceau dâ€™un cm environ. Dragage 6, 22-3-64, mÃªmes coordonnÃ©es,
70 m : un Ã©chantillon petit et abÃ®mÃ©. Dragage 18, le 6-4-64, par 4Â°35' N
et 6Â°25' O, 200 m, sur fonds trÃ¨s durs : une colonie saine de 2 cm. Rochers
devant Abidjan, 80 m : deux beaux exemplaires de 3 cm, jeunes, vigouÂ¬
reux, en plein dÃ©veloppement, fixÃ©s sur une gorgone blanche. PrÃ©paraÂ¬
tion au Zielh.

Description. â€” La plus rÃ©cente, celle de LÃ«lUÃ¼p, 1952, p. 155, est
encore la meilleure. Son dessin, p. 156, fig. 88 A-C 2 , est fidÃ¨le. Hincks,
1868, p. 183, pl. 36, fig. 1 a-b, et Nutting, 1815, p. 70, pl. 17, fig. 3, sont
intÃ©ressants Ã  consulter. Les Ã©chantillons rÃ©coltÃ©s dans le golfe de GuinÃ©e
ont les bords de leurs hydrothÃ¨ques un peu plus pointus et plus inÃ©gaux
que dans les divers dessins ci-dessus. Ces lÃ©gÃ¨res diffÃ©rences ne sont pas
suffisantes pour crÃ©er une nouvelle variÃ©tÃ©.

Distribution gÃ©ograpSiQÃ¼e. â€” - Mer du Nord (Sars). Baltique
(Segerstedt). CÃ´tes dâ€™Angleterre et de France (Billard). MÃ©diterranÃ©e
(Sars). Iles du Cap Vert (Ritchie). Cette espÃ¨ce nâ€™avait pas encore Ã©tÃ©
signalÃ©e dans le Golfe de GuinÃ©e.
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Sertulariidae Hincks, 1868.
Sertularella Gray, 1848.

Sertularella formosa Fewkes, 1881.

Synonymie. â€” Sertularella formosa. Fewkes, 1881, pp. 129-130. â€”
Id., Bedot, 1925, p. 360. Id., Yervoort, 1959, pp. 264-265, fig. a-c.

Origine. â€” St. 18/8, 400/500 m : trois exemplaires normaux. St.
20/5, 20-10-63, 4Â°22' N, 7Â°05'30" O, 70 m : quelques petits Ã©chantillons.
St. 26/5, 21-2-64, 5Â°01'30" N, 3Â°25'30" O, 70 m : deux Ã©chantillons en bon
Ã©tat. MÃªme station, le 22-3-64, 70 m : un Ã©chantillon vieux et abÃ®mÃ©.
MÃªme station, mÃªme jour, 100 m : un Ã©chantillon jeune. St. 26/6, 22-3-64,
5Â° N, 3Â°23'30" O, 100 m : quatre colonies de 12 cm trÃ¨s caractÃ©ristiques
et vigoureuses. St. 28/5, 18-3-64, 4Â°36' N, 2Â°07'30" O, 100 m : un bel
Ã©chantillon en dÃ©veloppement maximum. St. 28/6, 18-3-64, 4Â°28' N,
2Â°07'30" O, 100 m : quelques dÃ©bris de cet hydraire.

Dragage 1, 27-2-64, 4Â°58'30" N, 2Â°41'30" O, 20 m, sur fonds trÃ¨s durs,
recouverts dâ€™une pellicule de vase : une superbe colonie de 15 cm de
haut, avec son substrat rocailleux, pas de parasites, Ã©chantillon de colÂ¬
lection. Dragage 6, 23-3-64, 5Â°0'30" N, 3Â°23'30" O, 70 m, sur fond vaseux
coquilles mortes, nombreuses gorgones : une trÃ¨s jeune colonie. DraÂ¬
gage 18, 20-10-63, 4Â°35' N, 6Â°29' O, 70 m, fonds trÃ¨s dur : deux Ã©chantilÂ¬
lons normaux. Dragage 22, 8-4-64, 4Â°16'5" O, 7Â°30' O, 40 m, sur fonds
Ã  coraux rouges, gorgones, coquilles brisÃ©es et gros blocs pourris : un
petit morceau dâ€™un cm.

Description. â€” Sans conteste, la meilleure est celle de Vervoort,
1959, pp. 264-265, fig. a-c. Les Ã©chantillons rÃ©coltÃ©s ressemblent traits
pour traits aux dessins de Vervoort. Faire attention Ã  diverses espÃ¨ces,
signalÃ©es par Vervoort, qui se rapprochent de S. formosa. A Ã©tÃ© pÃ©chÃ©
aussi bien Ã  20 m quâ€™Ã  400 m.

Distribution gÃ©ographique. â€” Hydraire des mers chaudes dÃ©jÃ 
rencontrÃ© dans lâ€™Atlantique Ouest (Nutting). Câ€™est la deuxiÃ¨me fois
quâ€™on le trouve sur la cÃ´te orientale de lâ€™Atlantique. Auparavant, il avait
Ã©tÃ© signalÃ© une premiÃ¨re fois dans cette rÃ©gion au large de la Gold Coast
(Vervoort).

Sertularella gayi (Lamouroux, 1821).

Synonymie. â€” Sertularia gayi. Lamouroux, 1821, p. 12, pl. 66, fig. 8-9.
Sertularella gayi. Bedot, 1925, p. 368. Id., Leloup, 1952, p. 166. fig. 96 A-C.
Id., Vervoort, 1959, p. 273, fig. 33 b-c et 34 b.

Origine. â€” Dragage 22, 8-4-64, 4Â°16'5" N, 7Â°30' O, 40 m, sur fond
Ã  corail rouge, gorgones, coquilles brisÃ©es et gros blocs pourris. Lâ€™Ã©chanÂ¬
tillon mesure 4/5 cm de long, nombreuses gonothÃ¨ques annelÃ©es et dentÃ©es
Ã  leur extrÃ©mitÃ© apicale. HydrothÃ¨ques trÃ¨s lÃ©gÃ¨rement annelÃ©es. Hydro-
thÃ¨ques axillaires bien visibles.
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Description. â€” Hydraire commun souvent dÃ©crit et dessinÃ©. Le meilÂ¬
leur dessin est celui de Hincks, 1868, p. 237, pl. 46, Ã  ceci prÃ¨s quâ€™il nâ€™a
pas reprÃ©sentÃ© lâ€™hydrothÃ¨que axillaire. Celle-ci est visible sur le dessin
de Vervoort, p. 274, fig. 34 b. et sur celui de Leloup 1952, p. 167.

Distribution gÃ©ographique. â€” S. gayi est distribuÃ© dans tout lâ€™ocÃ©an
Atlantique du Nord au Sud ainsi que tout le long de la cÃ´te occidentale
dâ€™Afrique (Vervoort).

Sertularia LinnÃ©, 1748.

Sertularia ligulata ThornÃ©ly, 1904.

Synonymie. â€”- Sertularia ligulata ThornÃ©ly, 1904, pp. 108, 116, pl. 2,
fig. 1 et U. Id. Billard, 1925, p. 180, fig. XXXV. Id., Vervoort, 1959,
p. 277, fig. 37 a-c, p. 278.

Origine. â€” St. 26/6, 22-3-64, 5Â° N, 3Â°23'30" O, 100 m ; une petite
touffe de colonies, mesurant 8/9 mm Ã  plusieurs Ã©tats, jeunes, vieux,
etc. -â€”â€¢ Dragage au large dâ€™Abidjan, 9-10-63, 50/55 m : un Ã©chantillon
de 5 mm de long avec six paires dâ€™hydrothÃ¨ques.

Description. â€”- Voir la plus rÃ©cente, celle de Vervoort, 1959, p. 277,
fig. 37 a-c, p. 278. La petite colonie rÃ©coltÃ©e lors de ce dragage corresÂ¬
pond parfaitement au dessin et Ã  la description de cet auteur.

Distribution gÃ©ographique. â€” Ceylan, golfe de Manaar (Thor-
nely). Zones tropicales et subtropicales des OcÃ©ans Indien et Pacifique
(Billard, 1925, Leloup, 1937, Millard, 1958). Plusieurs stations ont
Ã©tÃ© signalÃ©es dans le golfe de GuinÃ©e (Versoort, 1959).

Idiellana Cotton et Godfrey, 1942.

Idiellana pristis (Lamouroux, 1816) (fig. 1 A-C ; fig. 2).

Synonymie. â€” Idia pristis Bedot, 1925, p. 251. Idiella pristis Vervoort,
1959, p. 252. Idiellana pristis Cotton et Godfrey, 1942, p. 234.

Origine. â€” Dragage 22, 8-4-64, 4Â° 16'5" N, 7Â°30" O, 40 m, sur fond
Ã  corail rouge, gorgones, coquilles brisÃ©es et gros blocs pourris : 6 coloÂ¬
nies de 3 Ã  6 cm en bon Ã©tat mais sans gonothÃ¨que.

Description. - â€” Hydraire connu depuis longtemps mais, comme le
fait remarquer Vervoort, pas souvent dessinÃ©. Nous croyons bien faire
en reproduisant une partie des Ã©chantillons recueillis dans le golfe de
GuinÃ©e. Dans la fig. 1, on voit en A-B deux vieux hydroclades fracturÃ©s
suivant la ligne a-b, sur lesquels repoussent de jeunes hydroclades en
rÃ©gÃ©nÃ©ration. Les vieilles hydrothÃ¨ques sont longues, cylindriques, plus
ou moins pendantes ; les jeunes sont courtes, horizontales, terminÃ©es en
pointe et largement ouvertes. Leur dÃ©tail est reprÃ©sentÃ© fig. 2.



Fig. 1. â€” Idiellana pristis A & B : deux vieux hydroclades
en rÃ©gÃ©nÃ©ration suivant la ligne a b â€” C : hydrocaule.



376



â€” 377

Distribution gÃ©ographique. â€” On le trouve partout dans les OcÃ©ans
Indien et Pacifique (Billard, 1925, Leloup, 1935). GuinÃ©e franÃ§aises
et portugaises (Leloup, 1937). CÃ´tes africaines de lâ€™Ouest, nombreuses
localitÃ©s (Vervoort, 1959).

Observation. â€”â€¢ DÃ©termination de W. Vervoort de Leiden.

Diphasia Agassiz, 1862.

Diphasia attenuata (Hincks, 1866).

Synonymie. â€” Sertularia attenuata. Hincks, 1866, p. 298. Diphasia
attenuata. Hincks, 1868, p. 247, pl. 49, fig. 1 a-d. Id., Bedot, 1925, p. 168.
Id., Leloup, 1952, p. 179, fig. A-C 3 , p. 180. Id., Vervoort, 1959, pp. 258-
260, fig. 26 a-b.

Origine. â€” Dragage 23, 9-4-64, dans le Â« Trou sans fond Â» en face dâ€™AbidÂ¬
jan, 100 Ã  450 m, sur vase grise, noire, gluante, avec gros blocs : deux
colonies (ne comportant pas de gonothÃ¨ques) de 5 cm de long environ.

Description. â€” Souvent dÃ©crit et dessinÃ©. Bedot, 1925, p. 168, donne
la liste des auteurs qui se sont occupÃ©s de cet hydraire. Les dessins qui
ont Ã©tÃ© faits par ceux-ci varient assez sensiblement. Le plus fidÃ¨le est
celui de Leloup, 1952, p. 179, fig. A-C 3 , p. 180.

Distribution gÃ©ographique. â€” OcÃ©an Atlantique Nord, mer du
Nord, cÃ´tes de France et dâ€™Angleterre (Vervoort). CÃ´tes de lâ€™Ouest
Africain (Broch). Golfe de GuinÃ©e (Vervoort).

Diphasia digitalis (Busk, 1852).

Synonymie. â€” Sertularia digitalis. Busk, 1852, p. 287, 292, 293. Id.,
Bedot, 1925, p. 169. Diphasia digitalis. Vervoort, 1959, p. 284.

Origine. â€” Dragage au large dâ€™Abidjan, 9-10-63, 50/55 m : un tout
petit Ã©chantillon. Dragage 18, 6-4-64, 4Â°35' N, 6 0 29' O, 200 m, sur fonds
trÃ¨s durs : un trÃ¨s bel Ã©chantillon de 8 cm de long avec de nombreuses
gonothÃ¨ques ; plusieurs petits morceaux de cette mÃªme espÃ¨ce dÃ©tachÃ©s
vraisemblablement par la drague de la colonie ci-dessus.

Description. â€” Vervoort, 1946, p. 307, en a fait une excellente
description, complÃ©tÃ©e par celle quâ€™il a Ã©crite en 1959, p. 254, fig. 22 a-c.
Les Ã©chantillons ramenÃ©s par la drague possÃ©daient leurs gonothÃ¨ques
en forme de Â« pommes de pin Â». Ces gonothÃ¨ques suffisent Ã  identifier
cet hydraire pour qui les a vues une fois.

Distribution gÃ©ographique. â€” - Hydraire commun dans les eaux
tropicales du Pacifique et de lâ€™OcÃ©an Indien (Leloup, 1932, Vervoort,
1946). Se trouve Ã©galement sur la cÃ´te ouest de lâ€™Atlantique : Floride,
Bahamas (Nutting, 1904). La premiÃ¨re fois quâ€™il a Ã©tÃ© rencontrÃ© dans
le golfe de GuinÃ©e, câ€™est par Billard en 1931.
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Dynamena Lamouroux, 1812.

Dynamena mayeri (Nutting, 1904).

Synonymie. â€” Sertularia mayeri. Nutting, 1904, pp. 16, 25, 46, 51 r
58, pl. 5, fig. 1-4. Id., Bedot, 1925, p. 401. Dynamena mayeri. Vervoort,.
1959, pp. 261-263, fig. 28 a-b, p. 262.

Origine. â€” Dragage 22, 8-4-64, 4Â°16'5" N, 7Â°30' O, 40 m, fond Ã  corail
rouge, gorgones, coquilles brisÃ©es et gros blocs pourris : quatre Ã©chantilÂ¬
lons ayant respectivement : deux, trois, quatre et six cm de long. Pas
de gonothÃ¨ques.

Description. â€” Nutting, 1904, p. 58, pl. 5, fig. 1-4, lâ€™a dÃ©crit pour
la premiÃ¨re fois mais il y a intÃ©rÃªt Ã  se reporter Ã  la description rÃ©cente
de Vervoort, 1959, pp. 261-263, qui est plus complÃ¨te en ce sens quâ€™elle
Ã©tablit la diagnose diffÃ©rentielle avec une espÃ¨ce qui sâ€™en rapproche :
Sertularia rathbuni. Ses dessins sont ceux qui reprÃ©sentent le plus fidÃ¨leÂ¬
ment les Ã©chantillons ci-dessus.

Distribution gÃ©ographique. â€” Atlantique Ouest (Nutting, 1904).
Tortugas (Leloup, 1935). Atlantique Est (VanhÃ´ffen, 1910) AÃ§ores et
Ã®les du Cap Vert (Ritchie, 1907). Afrique Ã©quatoriale ex-franÃ§aise (VerÂ¬
voort, 1959).

Antennella Allman, 1877.

Antennella siliquosa (Hincks, 1877).

Synonymie. â€” Plumularia siliquosa. Hincks, 1877, p. 148, pl. 12,.
fig. 2-6. Antennella siliquosa. Bedot, 1925, p. 95. Antennella diaphasia
forma siliquosa. Vervoort, 1959, pp. 286-289, fig. 43 a-c.

Origine. â€” St. 26/5, 22-3-64, 5Â°01'30" N, 3Â°23'30" O, 70 m : une
petite touffe de 8 mm avec son hydrorhize, pas de gonothÃ¨ques. St. 26/6,
22-3-64, 5Â° N, 3Â°23'30" O, 150 m : deux colonies de 12 mm fixÃ©es sur
des dÃ©bris de bryozoaires indÃ©terminables. Dragage 18, 6-4-64, 4Â°35' N,.
6Â°25' O, 200 m, fonds trÃ¨s durs : quelques morceaux brisÃ©s dâ€™hydro-
clades. Dragage (drague triangulaire), 11-5-64 : une colonie de 35 mm
avec gonothÃ¨ques $ et Ã‡. Rochers devant Abidjan, 80 m : une colonie
de 20 mm sans gonothÃ¨ques. PrÃ©paration au Zielh.

Description. â€” La seule description rÃ©cente est celle de Vervoort,
1959, pp. 288-289, fig. 43 a-c. Elle est dâ€™autant plus intÃ©ressante que les
Ã©chantillons rapportÃ©s du Golfe de GuinÃ©e correspondent exactement
aux dessins de lâ€™auteur. A noter, en particulier, la forme caractÃ©ristique
des articles de lâ€™hydroclade et la disposition des dactylothÃ¨ques.

Distribution gÃ©ographique. â€” Atlantique tempÃ©rÃ© et sub-tropical.
MadÃ¨re (Billard, 1906). En trÃ¨s grande quantitÃ© sur la cÃ´te occidentale
dâ€™Afrique (Vervoort, 1959).
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Nemertesia Lamouroux, 1812.

JV emertesia antennina (LinnÃ©, 1758).

Synonymie. â€” Sertularia antennina. LinnÃ©, 1758, p. 811. Nemertesia
â– antennina. Bedot, 1925, p. 287. Id., Tessier, 1950, p. 23.

Origine. â€” Dragage 4, 21-3-64, 5Â° 07' N, 3Â°22' O, 100 Ã  250 m, sur
fonds rocheux avec une trÃ¨s lÃ©gÃ¨re couche de vase grise : exemplaire
de 22 cm de long ayant perdu la plupart de ses hydroclades.

Description. â€” Cet hydraire a Ã©tÃ© dÃ©crit maintes fois. Bedot, 1924,
p. 287, donne la liste des quelques 200 auteurs qui en ont parlÃ©. Depuis
cette date, il a Ã©tÃ© citÃ© frÃ©quemment. TrÃ¨s commun.

Distribution gÃ©ographique. â€” Cosmopolite (Hincks, 1868).

N emertesia ramosa Lalouroux, 1816 var. Plumularioides (Billard, 1906).

Synonymie. â– â€” Antennularia ramosa var. plumularioides. Billard,
1906 a , p. 215 et 1906 b , p. 333. â€” N emertesia ramosa vai plumularioides.
Bedot, 1917, p. 46. â€” Id., 1925, p. 294. â€” Id., Yervoort, 1959, pp. 293-297,
fig. 47 a-c.

Origine. â€” Dragage 22, 8-4-64, 4Â°16'55" N, 70Â°30' O, 40 m, sur fond
Ã  corail rouge, gorgones, coquilles brisÃ©es et gros blocs pourris : un bel
exemplaire de 10 cm environ avec son hydrorhize plongeant dans un
agglomÃ©rat de coquilles brisÃ©es. Pas de gonothÃ¨ques.

Description. â€” H y a lieu de consulter la description de Yervoort,
pp. 293 â€” 297, fig. 47 a-c. Billard, auteur de cette variÃ©tÃ©, ne lâ€™a dÃ©crite
que succinctement et ne lâ€™a pas dessinÃ©e. En particulier, il a omis de
signaler la disposition particuliÃ¨re des dactylothÃ¨ques (deux et une par
article), omission rÃ©parÃ©e par Yervoort.

PrÃ©parations colorÃ©es au vert de Thomas et au Zielh.
Distribution gÃ©ographique. â€” Cette variÃ©tÃ© a Ã©tÃ© trouvÃ©e par

Billard, en 1906, dans le golfe de Cadix par 60 m de fond ; puis Ver-
voort, en 1959, la signale au large de la cÃ´te dâ€™ivoire, de la Gold Coast
et de la Gambie.

Cladocarpus Allman, 1874.

Cladocarpus ventricosus Allman, 1877.

Synonymie. â€” Cladocarpus ventricosus. Allman, 1877, p. 52, pl. 31.
Id. Bedot, 1925, p. 139. Id., Vervoort, 1959, p. 300; fig. 49a-&, p. 301.

Origine. â€” Dragage 6, 23-3-64, 5Â°01'30" N, 3Â°23'30" O, 50 m, sur vase,
sable, coquilles mortes, nombreuses gorgones : un spÃ©cimen de 25 mm
en possession de toutes les caractÃ©ristiques de lâ€™espÃ¨ce. Id., mÃªme jour,
mÃªme lieu mais par 70 m de fond, un spÃ©cimen de 12 mm de longueur.
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Description. â€” Les deux descriptions dâ€™ALLMAN et de Vervoort
sont bonnes. Quant aux dessins, il vaut mieux se reporter Ã  ceux dâ€™ALLÂ¬
MAN, 1877, p. 52, pl. 31. Cette espÃ¨ce se caractÃ©rise surtout par : 1Â° bords
de lâ€™hydrothÃ¨que lisses ; 2Â° cinq replis intrathÃ©caux ; 3Â° prÃ©sence de dac-
tylothÃ¨ques atrophiÃ©es le long de lâ€™hydrocaule.

Distribution gÃ©ographique. â€” Jusquâ€™ici il nâ€™en a Ã©tÃ© trouvÃ© que
quelques exemplaires Ã  Sand Key par 180 m de fond (Allman), au Sierra
Leone et au SÃ©nÃ©gal (Vervoort).

Aglaophenia Lamouroux, 1816.

Aglaophenia myriophyllum (LinnÃ©, 1758).

Synonymie. â€”â€¢ Sertularia myriophyllum. LinnÃ©, 1758, p. 810. AglaoÂ¬
phenia myriophyllum. Pictet et Bedot, 1900, p. 34, pl. 8-9, fig. 1-10. Id.,
RÃ©my Perrier, 1936, p. 29, fig. AM. Thecocarpus myriophyllum. Bedot,
1925, p. 433.

Origine. -â€” St. 26/6, 22-3-64, 5Â° N, 3Â°23'30" O, 100 m : deux exemÂ¬
plaires : lâ€™un de 60 cm en excellent Ã©tat, possÃ¨de plusieurs corbules
ouvertes, une des caractÃ©ristiques de lâ€™espÃ¨ce. Lâ€™autre mesure 5 cm et
montre deux corbules.

Description. â€”â€¢ La meilleure est celle de Pictet et Bedot, 1900,
pp. 34-41, illustrÃ©e par les planches 8 et 9, fig. 1-10. Bedot, dans cet
article, explique longuement, avec preuves Ã  lâ€™appui, pourquoi il faut
laisser cet hydraire dans le genre Aglaophenia et ne pas le classer dans
les genres Lytocarpus ou Thecocarpus comme lâ€™ont fait certains auteurs.

Distribution gÃ©ographique. â€” Cosmopolite. Se plaÃ®t surtout dans
les eaux chaudes.

Aglaophenia pluma (LinnÃ©, 1758) var. parvula BÃ¢le, 1881.

Synonymie. â€” Aglaophenia pluma. Baie, 1882, pp. 27, 29, 31, 35,
46, pl. 14, fig. 3. Id., Bedot, 1925, p. 82. Aglaophenia pluma, var. par-
vula. Vervoort, 1959, p. 307, fig. 52 a et 53 h, p. 309.

Origine. â€” Dragage 4, 21-3-64, 5Â°07' N, 30Â°22' O, 20 m, sur fonds
rocheux avec une trÃ¨s lÃ©gÃ¨re couche de vase grise : un Ã©chantillon de
55 mm en plus ou moins bon Ã©tat.

Description. â€” Cet hydraire a Ã©tÃ© dÃ©crit et dessinÃ© plusieurs fois
mais le dessin qui se rapproche le plus de la rÃ©alitÃ© ou, tout au moins,
du matÃ©riel que nous avons sous les yeux, est celui de Vervoort, 1959,
p. 309, fig. 53 b. A remarquer, en particulier, lâ€™Ã©norme dÃ©veloppement
des dactylothÃ¨ques supÃ©rieures, caractÃ©risant cette variÃ©tÃ©.

Distribution gÃ©ographique. â€”â€¢ On le rencontre tout le long de la
cÃ´te ouest de lâ€™Afrique, jusquâ€™au Cap de Bonne EspÃ©rance (Vervoort,
1946, Millard, 1957). Natal (Millard, 1958).
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BRYOZOAIRES

Trente-deux espÃ¨ces de Bryozoaires ont Ã©tÃ© rÃ©coltÃ©es au cours de cette-
campagne. Sur ce nombre, 22 font lâ€™objet des descriptions ci-dessous.
Quant aux* 10 autres nous les avons mises provisoirement de cÃ´tÃ©, leur
Ã©tude sâ€™avÃ©rant longue et difficile. Elles feront lâ€™objet dâ€™un article comÂ¬
plÃ©mentaire. Il sâ€™agit de :

Cellepora hastigera Busk et Chaperia hispida (Fabricius, 1780), Ã  lâ€™Ã©tude
au British MusÃ©um (Laboratoire du Dr. A. Hastings).

Cigclisula turrita (Smitt) dont le genre est douteux.
Crisia eburnea (LinnÃ©, 1767) : lâ€™espÃ¨ce est impossible Ã  dÃ©terminer avec

certitude par manque dâ€™ovicelles et de certains caractÃ¨res secondaires^
Cupuladria multispinala (Canu et Bassler) et C. owenii (Gray) : en rÃ©serve

pour une Ã©tude ultÃ©rieure.
Farella sp. et Lichenopora sp. : indÃ©terminable par manque de matÃ©riel-
Triporula stellata (Smitt), en cours de rÃ©vision.
Un Cyclostome non identifiable parce que trop abÃ®mÃ©.

Lâ€™ensemble de cette rÃ©colte se dÃ©compose en : 30 ehilostomes, 1 cyclosÂ¬
tome et 1 ctÃ©nostome.

CHILOSTOMES Busk, 1852

Biflustridae Smitt, 1873.
Acanthodesia Canu et Bassler, 1928.

Acanthodesia arborescens Canu et Bassler, 1928.

Synonymie. â€” Acanthodesia arborescens Canu et Bassler, 1928 a, p. 15 r
pl. 1, fig. 2-5.

Origine. â€” Dragage 7, 23-3-64, en face dâ€™Abidjan, au dÃ©but du Â« Trou
sans fond Â», 100/250 m sur fonds trÃ¨s vaseux avec gros blocs, graviers,
un peu de sable et nombreux dÃ©bris de coquilles mortes : deux morceaux
de zoarium en forme dâ€™Y de 7 et 13 mm de long, jeunes et vieilles zoÃ©cies,
pas dâ€™ovicelles. â€” Dragage 10, 1-4-64, 5Â°04' N, 5Â°11' O, 30 m, fonds
trÃ¨s vaseux avec sables grossiers et dÃ©bris de coquilles : neuf petits morÂ¬
ceaux provenant vraisemblablement dâ€™un spÃ©cimen cassÃ© par la drague,,
leur longueur varie de quelques mm Ã  15 mm. Dragage 20, 7-4-64, 4Â°30' N,
7Â°09' O, 35 m, sur fonds durs recouverts dâ€™une lÃ©gÃ¨re couche de vase
grise : un bel Ã©chantillon de 20 mm de long comportant des zoÃ©cies Ã 
diffÃ©rents Ã¢ges.
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Description. â€” Se reporter Ã  lâ€™auteur ci-dessus, excellentes photoÂ¬
graphies. A. arborescens se reconnaÃ®t assez facilement aux spiculÃ©s qui
ornent la moitiÃ© infÃ©rieure de lâ€™opÃ©sie.

Distribution gÃ©ographique. â€” Cap Blanc, Mauritanie (Canu et
Bassler, 1928). Câ€™est la deuxiÃ¨me fois que ce bryozoaire est rencontrÃ©.

Cupuladria Canu et Bassler, 1920.

Cupuladria canariensis Busk, 1859.

Synonymie. â€” Cupuladria canariensis. Busk, 1859, p. 66, pl. 23,
f. 6-9. Id., Jelly, 1889, p. 79. Id., Canu et Bassler, 1919, p. 78, pl. 1, fig. 8-
10. Id., Canu et Bassler, 1928 b, p. 15, pl. 1, fig. 7-9, texte, fig. 2. Id.,
Gautier, 1962, p. 53.

Origine. â€” Dragage 10, 1-4-64, 5Â°04' N, 4Â°38'30" O, 30 m, sur fonds
trÃ¨s vaseux, avec sable grossier et dÃ©bris de coquilles : zoarium de 2 mm 2
environ. ZoÃ©cies en assez mauvais Ã©tat.

Description. â€” EspÃ¨ce souvent dÃ©crite et dessinÃ©e dans tous ses dÃ©tails.
Se reporter plus haut au paragraphe Â« Synonymie Â». Busk, 1859, Canu
et Bassler, 1919 et 1928 b, ainsi que Gautier, 1962, sont intÃ©ressants
Ã  consulter.

Observation. â€” EspÃ¨ce dÃ©terminÃ©e par Miss Patricia Cook.
Distribution gÃ©ographique. â€” Golfe du Mexique (Canu et BassÂ¬

ler, 1928). Atlantique, MÃ©diterranÃ©e (Hastings, 1930). EspÃ¨ce des mers
tropicales et subtropicales de lâ€™hÃ©misphÃ¨re borÃ©al, paraissant manquer
dans le Pacifique occidental (Buge, 1902).

Cupuladria doma (dâ€™Orbigny, 1851).

Synonymie. â€” Discoflustrellaria doma, Dâ€™Orbigny, 1851, p. 561. CupuÂ¬
ladria doma. Gautier, 1962, p. 54.

Origine. â€” St. 27/5, 19-3-64, 4Â°49' N, 2Â°45' O, 100 m : deux Ã©chanÂ¬
tillons de 1 et 2 mm de diamÃ¨tre.

Description. â€” Se reporter Ã  celle de J. Gautier, 1962, p. 54.
Observation. â€”- DÃ©termination faite par Miss P. Cook, du British

MusÃ©um.
Distribution gÃ©ographique. â€” CÃ´tes dâ€™AlgÃ©rie, MÃ©diterranÃ©e, Oran

i(Canu et Bassler), Mauritanie, MadÃ¨re, Floride (Gautier, 1952).

Calpensiidae Canu et Bassler, 1923.
Discoporella dâ€™Orbigny, 1821.

Discoporella umbellata (Defrance, 1823).

Synonymie. â€” Lumulites umbellata. Defrance, 1823, p. 361, pl. 17,
fig. 1. Cupularia umbellata. Jelly, 1889, p. 79. Discoporella umbellata.
Cook, 1963, p. 407, pl. I, fig. A-D.
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Origine. â€” St. 27/5, 19-3-64, 4Â°49' N, 2Â°45' O, 100 m : cinq Ã©chantilÂ¬
lons de 1-5-12-18-22 mm de diamÃ¨tre, ce dernier ayant la moitiÃ© du zoa-
rium garni de ses vibraculaires.

Description. â€” La description et la biologie particuliÃ¨re de ce bryo-
zoaire sont Ã  rechercher dans lâ€™article de Miss Patricia Cook, 1963. Cette
espÃ¨ce est reconnaissable Ã  la forme de cÃ´ne Ã©vasÃ© du zoarium, Ã  ses longs
vibraculaires (chez les colonies Ã¢gÃ©es) et Ã  son bord dentelÃ©. La forme des
zoÃ©cies varie avec lâ€™Ã¢ge.

Distribution gÃ©ographique. â€” Commun Ã  la latitude oÃ¹ il a Ã©tÃ©
pÃªchÃ©. Baie de Funchal (Cook. 1963).

Steganoporellidae Hincks, 1884.
Steganoporella Smitt, 1873.

Steganoporella magnilabris (Busk, 1852).

Synonymie. â€” Membranipora magnilabris. Busk, 1852, p. vi, pl. 65,
fig. L. Steganoporella magnilabris. Jelly, 1889, p. 254. Id., Cook, 1964 b,
p. 53, pl. 1, fig. 4, texte fig. 2.

Origine. â€” St. 27/5, 19-3-64, 20 m : un morceau de zoarium en assez
bon Ã©tat mesurant 60 X 40 mm.

Description. â€” Dâ€™assez nombreuses descriptions ont Ã©tÃ© faites. Voir
Ã  ce sujet, Jelly, 1889, p. 254, qui en donne lâ€™Ã©numÃ©ration. La derniÃ¨re
et la plus intÃ©ressante, est celle de Miss P. Cook, 1964 b, p. 53, pl. 1,
fig. 4, texte, fig. 2 ; ses dessins sont bons, en particulier ceux du texte,
fig. 2, qui correspondent exactement Ã  lâ€™Ã©chantillon rÃ©coltÃ©.

Distribution gÃ©ographique. â€” Miss Cook, 1964 b, citÃ©e plus haut,
analyse les variations de S. magnilabris en fonction de la localitÃ© et donne
la liste de ses stations. Le lecteur aura intÃ©rÃªt Ã  sâ€™y reporter.

Cellariidae Hincks, 1880.
Cellaria Lamouroux, 1812.

Cellaria johnsoni (Busk, 1858).

Synonymie. â€”â€¢ Nellia johnsoni. Busk, 1858, p. 125, pl. XIX, fig. 2.
Cellaria johnsoni. Hincks, 1880, p. 112, pl. XIII, fig. 9-12.

Origine. â€” Dragage 6, 22-3-64, 5Â°01'30" N, 3Â°23'30" O, 70 m, sur
vase, sable, coquilles mortes et nombreuses gorgones : un fragment de
colonie non ovicellÃ©e de 22 mm de long. Dragage nÂ° 10, 1-6-64, 5Â°04' N,
5Â°18' O, 30 m, sol trÃ¨s vaseux, sable grossier et dÃ©bris de coquilles : deux
petits fragments dâ€™une jeune colonie, non ovicellÃ©e.

Description. â€” Le texte et les dessins de Hincks, 1880, p. 112, pl. XIII,
fig. 9-12, sont les meilleurs.

Observation. â€”â€¢ DÃ©terminÃ© par Miss P. Cook.
25
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Distribution gÃ©ographique. â€” MÃ©diterranÃ©e (Hincks, 1880). MadÃ¨re
(J. Y. J.). Relativement commun.

Bugulidae Gray, 1848.
Bugula Oken, 1815.

Bugula calathus Norman, 1868.

Synonymie. â€” â€¢ Bugula calathus. Norman, 1868, p. 218, pl. 6, lig. 3-8.
Id., Jelly, 1889, p. 24. Id., Hastings, 1943, p. 426. Id., Gautier, 1962,
p. 76.

Description. â€” Celle de Hastings, 1943, p. 426, est intÃ©ressante en
ce sens quâ€™elle Ã©tablit une diagnose diffÃ©rentielle avec plusieurs espÃ¨ces
sâ€™en rapprochant. La plus rÃ©cente est celle de Gautier, 1962, p. 76. Enfin,
pour les dessins, se reporter Ã  Hincks, 1880, p. 82, pl. 11, fig. 4-6. Les
aviculaires pÃ©donculÃ©s de cette espÃ¨ce sont typiques et la forme du zoa-
rium en Ã©ventail la fait reconnaÃ®tre.

Distribution gÃ©ographique. â€”- MÃ©diterranÃ©e (Waters, Calvet,
Hincks, 1880). CÃ´tes espagnoles de lâ€™Atlantique, Afrique du Sud (GauÂ¬
tier, 1962, Hastings, 1943, Kluge).

Scrupocellariidae LÃ©vinsen, 1909.
Scrupocellaria Van Beneden, 1845.

Scrupocellaria bertholetti (Audouin, 1826).

Synonymie. â€” Scrupcellaria bertholetti.. Jelly, 1889, p. 239. Id., CalÂ¬
vet, 1907, p. 376. Id. Waters, 1916, p. 5.

Origine. â€” Dragage 6, 22-3-64, 5Â°01'30" N, 3Â°25'30" O, 70 m, sur
vase, sable, coquilles mortes, nombreuses gorgones : quelques dÃ©bris de
colonie de 2/4 mm de long.

Description. â€” Voir celle de Calvet, 1907, p. 376, qui est encore
la meilleure.

Observation. â€” DÃ©termination faite par Miss P. Cook.
Distribution gÃ©ographique. â€” MÃ©diterranÃ©e, mer Rouge (Calvet,

1907). MadÃ¨re, Ã®les du cap Vert (Calvet, Waters, 1916).

Scrupocellaria reptans (LinnÃ©, 1758).

Synonymie. â€” Sertularia reptans. LinnÃ©, 1758, p. 815. Scrupocellaria
reptans. Jelly, 1889, p. 240. Id., Gautier, 1962, p. 88.

Origine. â€” St. 23/1, 16-4-64, 15 m : deux Ã©chantillons de 8 mm.
Dragage 6, 22-3-64, 5Â°01'30" N, 3Â°25'30" O, 70 m, sur vase, sable, coquilles
mortes, nombreuses gorgones : une colonie bien Ã©talÃ©e avec quelques
dÃ©bris dâ€™autres colonies enchevÃªtrÃ©s dans les vibraculaires, diamÃ¨tre de
cette colonie : 15 mm.
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Description. â€” Gautier en donne une fort complÃ¨te dans sa thÃ¨se
de 1962, p. 88. Pour lâ€™iconographie se reporter Ã  Hincks, 1880, p. 52,
pl. 7, fÃ®g. 1-7. Il est Ã  remarquer que les zoÃ©cies des Ã©chantillons rÃ©coltÃ©s
ont leur scutum (= fornix) trÃ¨s rÃ©guliÃ¨rement ramifiÃ©, la partie supÃ©Â¬
rieure comporte 3 lobes et la partie infÃ©rieure 4 lobes. Les Ã©pines orales
et les vibraculaires dorsaux sont particuliÃ¨rement dÃ©veloppÃ©s et robustes.

Distribution gÃ©ographique. â€” MÃ©diterranÃ©e (nombreux auteurs).
AÃ§ores, MadÃ¨re, Atlantique tempÃ©rÃ© (Gautier, 1962). Maroc (Canu et
Bassler, 1924).

Escharellidae Levinsen, 1909.
Cleidochasma Harmer, 1957.

Cleidochasma oranense (Waters, 1918).

Synonymie. â€” Lepralia oranensis. Waters, 1918, p. 101, pl. 12, fÃ®g. 11-
13. Cleidochasma oranense. Cook, 1964 a, p. 17, pl. 2, fÃ®g. 3, pl. 3, fÃ®g. 2,
fig. texte 6 A-B.

Origine. â€” Dragage 3, 20-3-64, 4Â°43'30" N, 2Â°46'30" O, 103 m, sur
sable, vase grise, coquilles mortes : cinq Ã©chantillons en plein dÃ©velopÂ¬
pement, pas dâ€™ovicelles, aviculaires bien marquÃ©s, apertures nettes. DraÂ¬
gage 6, 5-10-63, 5Â°01'30" N, 3Â°23'30" O, 70 m, sur vases, sable, coquilles
mortes, nombreuses gorgones : quatre morceaux de zoarium en bon Ã©tat,
pas dâ€™ovicelles.

Description. â– â€”- La derniÃ¨re en date, celle de Miss P. Cook, 1964,
p. 17, pl. 2, fig. 3 et pl. 3, fig. 2, est excellente. Les photographies de ces
planches illustrent bien ce bryozoaire des eaux chaudes.

Distribution gÃ©ographique. â€” Conakry, GuinÃ©e (Marche-Marchad,
1953-1954), Ghana, Afrique Occidentale (P. Cook, 1964). CÃ´tes maroÂ¬
caines, Oran, LibÃ©ria (Canu et Bassler, 1928). Nâ€™a pas Ã©tÃ© trouvÃ© Ã 
MadÃ¨re, ni aux Ã®les du Cap Vert (P. Cook, 1964).

Schizomavella Canu et Bassler, 1917.

Schizomavella auriculata (Hassall, 1852).

Synonymie. â€” - Lepralia auriculata. Hassall, 1842, p. 412. Schizopo-
rella auriculata. Jelly, 1889, p. 222. Schizomavella auriculata. Gautier,
1962, p. 132.

Origine. â€” Dragage 10, 7-10-63, 5Â°0' N, 5Â°18' O, 70 m, sol trÃ¨s vaseux
avec sable grossier et dÃ©bris de coquilles : une colonie jeune commenÂ¬
Ã§ant Ã  encroÃ»ter le grand foramimifÃ¨re Jullienella foetida. Dragage 15,
4-4-64, 4Â°50' N, 5Â°57' O, 70 m, sol dur Ã  algues calcaires : une belle colonie
encroÃ»tant J. foetida.

Description. â€” Cette espÃ¨ce, qui a Ã©tÃ© choisie par Canu et Bassler,
1917, comme espÃ¨ce-type du genre Schizomavella, est fort bien dÃ©crite
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dans Gautier, 1962, p. 122, malheureusement sans iconographie. Pour
cette derniÃ¨re, voir Busk, 1854, p. 67, pl. 89, fig. 4-6.

Observation. â€” La dÃ©termination en a Ã©tÃ© faite par P. Cook.
Distribution gÃ©ographique. â€” MÃ©diterranÃ©e (Nombreux auteurs).

Atlantique tempÃ©rÃ© et borÃ©al, Pacifique Nord (Gautier, 1962).

Schizoporella Hincks, 1877.

Schizoporella sp. aff. Ansata Canu et Bassler not Johnston.

Synonymie. â€” Voir ci-dessous.

Origine. â€” Dragage 1, 19-3-64, 4Â°58'30" N, 2Â°41'30" O, 20 ni, fonds
trÃ¨s durs recouverts dâ€™une pellicule de vase : un morceau de rocher de
25 mm recouvert en partie de ce bryozoaire en assez mauvais Ã©tat.

Description. â€” Cette forme est trÃ¨s voisine de celle dÃ©crite par Canu
et Bassler et se rapproche aussi de S. longirostris Hincks, mais elle en
diffÃ¨re par le type dâ€™aviculaire. Son orifice ressemble beaucoup Ã  celui
du genre Stylopoma mais les ovicelles sont diffÃ©rentes. Pour se faire une
opinion exacte, il sera nÃ©cessaire dâ€™avoir des Ã©chantillons en meilleur
Ã©tat et en plus grande quantitÃ©.

Observations. â€” DÃ©termination et commentaires de Miss Patricia
Cook.

Smittinidae Levinsen, 1909.
Porella Gray, 1848.

Porella remotorostrata Canu et Bassler, 1928.

Synonymie. â€” Porella remotorostrata. Canu et Bassler, 1928 a, p. 44,
pl. 4, fig. 7-8 et pl. 5, fig. 1-10.

Origine. â€” Dragage 4, 21-3-64, 5Â°07' N, 3Â°22' O, 20 m, fonds rocheux
avec une trÃ¨s lÃ©gÃ¨re couche de vase grise : un zoarium complet avec sa
base et trois branches. St. 23/1, 1-4-64, 5Â°06' N, 5Â°18'30" O, 20 m : un
dÃ©bris de zoarium de 12 mm de long. Dragage 10, 1-4-64, 5Â°04' N, 5Â°18' O,
30 m, sur sol trÃ¨s vaseux, avec sable grossier et dÃ©bris de coquilles : un
dÃ©bris de zoarium de 5 mm de long.

Description. â€” Voir celle de lâ€™auteur et les douze photographies
quâ€™il a faites. Aviculaire mÃ©dian caractÃ©ristique placÃ© Ã  la base de la pÃ©ris-
tomie tubulaire et trÃ¨s Ã©loignÃ©s de celle-ci, signe diffÃ©rentiel avec P. cer-
vicornis, Pallas â€” bryozoaire commun â€” oÃ¹ lâ€™aviculaire est enclavÃ©
dans le pÃ©ristome.

Observation. â€” Cette espÃ¨ce a Ã©tÃ© dÃ©terminÃ©e par miss P. Cook.
Distribution gÃ©ographique. â€” CÃ´tes du Maroc et de Mauritanie

(Canu et Bassler, 1928).
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Reteporidae Smitt, 1867.
Sertella Jullien, 1903.

Sertella beaniana (King, 1846).

Synonymie. â€” Retepora beaniana. King, 1846, p. 237. Id., Hincks,
1880, p. 391, pl. 53, fÃ®g. 1-5. Id., Jelly, 1889, p. 213. Sertella beaniana.
Jullien, 1903, p. 58 et 132.

Origine. â€” Dragage 4, 21-3-64, 5Â°07' N, 30Â°22' O, 20 m, sur sol rocheux
avec une trÃ¨s lÃ©gÃ¨re couche de vase grise : deux dÃ©bris de zoarium de
5 mm et un de 10 mm.

Description. â€” Hincks, 1880, p. 391, pl. 53, fig. 1-5, donne une desÂ¬
cription complÃ¨te et de bons dessins de cette espÃ¨ce. Voir ci-dessous
S. couchii pour lâ€™origine du genre Sertella.

Observation. â€” DÃ©termination P. Cook.
Distribution gÃ©ographique. â€” RÃ©gions borÃ©ales (Relcher). MÃ©diÂ¬

terranÃ©e. Afrique de lâ€™Ouest.

Sertella couchii (Hincks, 1878).

Synonymie. â€” Retepora couchii. Hincks, 1880, p. 395, pl. 53, fÃ®g. 6-11.
Id., Jelly, 1889, p. 213. Id., Canu et Rassler, 1930, p. 57, pl. 7, fig. 13-15.
Sertella couchii. Gautier, 1962, p. 227.

Origine. â€” Dragage 4, 21-3-64, 5Â°07' N, 30Â°22' O, 20 m, sur sol rocheux
avec une trÃ¨s lÃ©gÃ¨re couche de vase grise : un morceau de Â« coupelle Â» de
zoarium de 30 mm avec longs rostres labiaux et nombreuses ovicelles.
Dragage 6, 22-3-64, 5Â°01'30" N, 3Â°23'30" O, 70 m, sur fonds de vase, sable,
coquilles mortes, nombreuses gorgones : plusieurs petits dÃ©bris de zoaÂ¬
rium de 4 Ã  15 mm.

Description. â€”â–  Celle de Gautier, 1962, p. 227, est nette et prÃ©cise
mais elle nâ€™est pas illustrÃ©e. On peut consulter avec fruit celle de Hincks,
1880, pl. 53, fig. 6-11. Canu et Rassler, 1930, p. 57, estiment que le
plus beau dessin de cette espÃ¨ce est celui de Manzoni, 1870. Ce rÃ©tÃ©-
pore est facile Ã  dÃ©terminer Ã  cause de son aspect Ã©pineux, de son rostre
et de ses nombreuses ovicelles, ornÃ©es, en avant, dâ€™une longue fissure
longitudinale. A noter que le genre Sertella Juillien, 1903, nâ€™est quâ€™un sous-
ordre du genre Retepora Imperator, 1599. Cette espÃ¨ce est beaucoup
plus connue sous ce dernier nom de genre.

Distribution gÃ©ographique. â€”â–  Atlantique oriental tempÃ©rÃ© des cÃ´tes
sud de lâ€™Angleterre iusquâ€™Ã  MadÃ¨re et au Maroc, MÃ©diterranÃ©e (GauÂ¬
tier, 1962).
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Adeonidae Hincks, 1887.
Metrarabdotos Canu, 1914.

Metrarabdotos unguiculatum Canu et Bassler, 1928.

Synonymie. â€” Metrarabdotos unguiculatum Canu et Bassler, 1928 b,
p. 25, pl. 8, fig. 9.

Origine. â€” Dragage 6, 23-3-64, 5Â°01'30" N, 3Â°23'30" O, 70 m, sur
vase, sable, coquilles mortes, nombreuses gorgones : un petit Ã©chantillon
de 5 X 5 mm en excellent Ã©tat et un zoarium de 20 mm de long trÃ¨s
caractÃ©ristique.

Description. â€” La plus rÃ©cente et la meilleure est celle de Buge,
1963, p. 181, fig. 23-24.

Observation. â€” DÃ©termination de P. Cook.
Distribution gÃ©ographique. â€” Golfe du Mexique (Buge, 1963).

Celleporidae Busk, 1852.
Celleporaria Lamouroux, 1821.

Celleporaria aperta (Hincks, 1882).

Synonymie. â€” Schizoporelle aperta. Hincks, 1882, t. IX, p. 126, pl. 5,
fig. 3. Id., Jelly, 1889, p. 221. Celleporaria aperta. Harmer, 1957, p. 673,
pl. 42, fig. 11-13, texte, fig. 56.

Origine. â€”- Dragage 4, 4-4-64, 4Â°52'30" N, 5 o 37'30" O, 40 m, sur sol
dur Ã  algues calcaires : un spÃ©cimen de 35 mm de long dont la plupart
des Ã©pines orales ont Ã©tÃ© dÃ©truites par abrasion.

Description. â€”- Description et dessin : voir ci-dessus. Le zoarium
rÃ©coltÃ© dans ce dragage est vieux et ses caractÃ©ristiques ne sont pas nettes,
nÃ©anmoins on peut lâ€™identifier.

Observation. â€” DÃ©terminÃ© par Miss P. Cook.
Distribution gÃ©ographique. â– â€” Macassar, Suez (Hasting, 1927).

Philippines (Canu et Bassler, 1929). Iles du Cap Vert (Waters, 1918).

Hippoporidra Canu et Bassler, 1927.

Hippoporidra picardi Gautier, 1962.

Synonymie. â€” Hippoporidra picardi. Gautier, 1962, p. 254, texte,
fig. 2. Id., Cook, 1964, p. 31, texte, fig. 7 D et 8 E-F.

Origine. â€” Dragage 6, 22-3-64, 5Â°01'30" N, 3Â°23'30" O, 70 m, fonds
de vase, sable, coquilles mortes, nombreuses gorgones : un bras cassÃ©
de 22 mm dâ€™une colonie.
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Description. â€” Voir celle de Gautier, 1962, p. 254, et celle de Cook,
1964, p. 31, fig.-texte 7 D et 8 E-F. A noter le petit sinus de lâ€™orifice,
le grand ariculaire de remplacement et la vaste et retombante zoÃ©cie.

Observation. â€” La dÃ©termination de cette espÃ¨ce et les commenÂ¬
taires ci-dessus sont de Miss P. Cook.

Distribution gÃ©ographique. â€” Iles du Cap Vert, Mauritanie, GorÃ©e
(Marche-Marchad) Cap de Bonne-EspÃ©rance (Br. Mus.) Mer Ã‰gÃ©e
(Gautier, 1962).

llippoporidra senegambiensis (Carter, 1882).

Synonymie. â€¢â€”â–  Cellepora senegambiensis. Carter, 1882, p. 416, pl. 16,
fig. 1 A-V. Lepralia senegambiensis. Jellv, 1889, p. 126. llippoporidra
senegambiensis. Cook, 1964 a, p. 29, pl. 3, fig. 3-4 et fig.-texte 7 B-C, 8 A-D.

Origine. -â€” Dragage 10, 1-4-64, 5Â°04' N, 5Â°18' O, 30 m, fonds trÃ¨s
vaseux, avec sable grossier et dÃ©bris de coquilles : un zoarium complet
encroÃ»tant une coquille habitÃ©e par un pagure. Dragage 14, 4-4-64,
4Â°52'30" N, 5Â°57'30" O, 40 m, fonds durs Ã  algues calcaires : une belle
colonie encroÃ»tant une coquille de gastÃ©ropode.

Description. â€” Excellente description et belles photographies dans
Cook, 1964, p. 29, pl. 3, fig. 3-4 et fig.-texte 7 B-C et 8 A-D. Les exemÂ¬
plaires examinÃ©s ici sont caractÃ©ristiques. Comme le dit Miss Cook, ce
bryozoaire encroÃ»te gÃ©nÃ©ralement la coquille de Turritella annulata
Kiener, habitÃ©e par le pagure Diogenes ovatus. Il semble bien que ce soit
le cas ici.

Distribution gÃ©ographique. â€” CÃ´te occidentale dâ€™Afrique, SÃ©nÃ©gal,
Angola (Cook, 1964). Conakry, GorÃ©e (Marche-Marchad, 1954). Nâ€™a pas
Ã©tÃ© trouvÃ© Ã  MadÃ¨re, ni aux Canaries, ni aux Ã®les du Cap Vert (Cook,
1964).

Turbicellepora Ryland, 1963.

Turbicellepora coronopus (Wood, 1844).

Synonymie. â€¢â€” Cellepora coronopus. Wood, 1844, p. 18. Id., Jelly,
1889, p. 48. Schismopora coronopus. Gautier, 1962, p. 260. Turbicellepora
coronopus. Ryland, 1963, p. 34.

Origine. â€” Dragage 18, 6-4-64, 4Â°35' N, 6Â°29' O, 20 m, fonds trÃ¨s
durs : cinq morceaux de zoarium de 5, 7, 12, 16, 19 mm de long. St. 20/5,
7-4-64, 4Â°22' N, 5Â°05'30" O, 70 m : un zoarium encroÃ»tant la moitiÃ© dâ€™un
dÃ©bris de rocher de 25 X 35 mm. St. 26/6, 22-3-64, 5Â°00' N, 3Â°23'30" O,
100 m : une colonie encroÃ»tant un petit pagure. Dragage 2, 19-3-64,
4Â°57' N, 2Â°42' O, 40 m, sur sol trÃ¨s vaseux : six Ã©chantillons dâ€™environ
un cm chacun.

Description. â€” Voir celle de Ryland, 1963, p. 34, pour le genre, et
celle de Gautier, 1962, p. 260 pour lâ€™espÃ¨ce.
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Observation. â€” La dÃ©termination de cet Ã©chantillon a Ã©tÃ© faite au
British MusÃ©um par Miss P. Cook.

Distribution gÃ©ographique. â€” MÃ©diterranÃ©e, Atlantique tempÃ©rÃ©
borÃ©al oriental (Gautier, 1962).

Catenicellidae Busk, 1852.
Vittaticella Maplestone, 1900.

Vittaticella uberrima Harmer, 1957.

Synonymie. â€” Vittaticella elegans. Hastings, 1932, p. 448. VittatiÂ¬
cella uberrima. Harmer, 1957, p. 772, pl. L, fig. 4-5-15.

Origine. -â€” Dragage au large dâ€™Abidjan, 9-10-63, 50/55 mm : quelques
rares Ã©chantillons de quelques mm, en bon Ã©tat.

Description. â€” Il y a lieu de voir la description de Hastings, 1932,
p. 448, qui donne les origines de cette espÃ¨ce, et celle de Harmer, 1957,
p. 772, pl. 50, fig. 4-5-15, qui est excellente et qui complÃ¨te la prÃ©cÃ©Â¬
dente. PrÃ©parations faites et colorÃ©es au Zielh.

Observation. â€” DÃ©termination effectuÃ©e par Miss P. Cook, du
B. MusÃ©um.

Distribution gÃ©ographique. â€”â€¢ Java, CÃ©lÃ¨bes, Nouvelles-GuinÃ©e, Cey-
lan, MadÃ¨re (Harmer, 1957).

CYCLOSTOMES Busk, 1952.

Horneridae Gregory, 1899.
H ornera Lamouroux, 1821.

Hornera lichenoides (LinnÃ©, 1758).

Synonymie. â€” Millepora lichenoides, LinnÃ©, 1758, p. 791. Hornera
lichenoides. Hincks, 1880, p. 468, pl. 67, fig. 1-5. Id., Jelly, 1889, p. 114.

Origine. â€” Dragage 7, 22-3-64, 200 m, en face dâ€™Abidjan, dÃ©but du
Â« Trou sans fond Â», sur sol trÃ¨s vaseux, avec gros blocs, graviers, un peu
de sable et nombreux dÃ©bris de coquilles mortes : deux dÃ©bris de zoa-
rium, lâ€™un de 30 mm lâ€™autre de 10 mm.

Description. â€”â€¢ Bryozoaire commun bien dÃ©crit et dessinÃ© par Hincks,
1880, p. 468, pl. 67, fig. 1-5.

Distribution gÃ©ographique. â€” RÃ©gion arctique, golfe du Saint-LauÂ¬
rent, RÃ©publique Argentine, Port-Philippe en Australie (Calvet). OcÃ©an
Atlantique en gÃ©nÃ©ral (Hincks).

Laboratoire de Malacologie
du MusÃ©um National d'Histoire Naturelle.
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